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Du 02 au 11 Septembre 1939 :  
Constitution du 35ème GRDI à Pusey, pour l’EM, le peloton de 

commandement et l’escadron à cheval . 
A Vy-les-Luze, pour l’escadron Hors Rang, l’escadron motocycliste, et 

l’escadron de mitrailleuses et canons. 
 
12 Septembre 1939 :  

Mouvement : 
- Pour l’élément motorisé de l’E.M et l’escadron à cheval de Pusey à Bertchwiller. 
- Pour l’élément monté de l’EM et de l’escadron à cheval de Pusey à Vesoul 

(embarquement) et de La Chapelle sous Chaur (débarquement) à Rougemont. 
-   Pour l’escadron Hors Rang, l’escadron moto et l’escadron de mitrailleuses et 
canons, de Vy- les-                      Luze à Bertchwiller. 
 
13 Septembre 1939 : 
             Mouvement de l’élément monté de l’EM et de l’escadron à cheval de 
Rougemont à Hartmannswiller. Le reste du GR à Bertchwiller. 
 
14 Septembre 1939 : 

Mouvement de l’EM, de l’escadron EHR et de l’escadron mitrailleuses et 
canons de Bertchwiller à Soultz. Mouvement de l’escadron moto de Berchwiller à 
Hartmannswiller et l’escadron à cheval à Hartmannswiller. 
 
17 Septembre 1939 : 

Bénédiction à Hartmannswiller du fanion du 1er escadron (à cheval). 
 
01 Octobre 1939 : 

Bénédiction à Hartmannswillers du fanion du 2ème escadron (à moto). 
 
03 Octobre 1939 : 

Inspection du GR par le général commandant la 47èmé DI. Félicitations du 
Général. 
 
06 Octobre 1939 : 

Le Général commandant la 47ème DI renouvelle ses félicitations sur la belle 
présentation du GR au cours de la réunion des chefs de corps à la DI. Au grand 
rapport de l’armée, la DCA de Soultz, organisée par le 3ème escadron, fait l’objet de 
commentaires élogieux. 
 
Du 01 au 08 Octobre 1939 :  

Même stationnement. 
Au cours de ce stationnement à Hartmannswillers et Soultz, toutes les 

unités du GR ont accompli, en détachements réguliers, avec leurs officiers, le 
pèlerinage de l’Hartmannswillerkopf et ont rendu les honneurs à leurs aînés, morts 
pour la France, pendant la campagne 1914 – 1918. 
 

 



En souvenir de ce premier stationnement dans le voisinage de la 
pathétique ligne de crêtes, et de ce début de campagne en alsace, le Lt-Colonel 
commandant décide que la cigogne et la cime de l’Hartmann, avec sa croix, 
figureront sur l’écusson du GR. Celui-ci comportera, en outre, un fer à cheval et une 
roue, symboles des escadrons montés et motorisés. 

Une jeune fille d’alsace, portant le costume traditionnel de sa province, a 
sablé le champagne avec le Lt-Colonel commandant, en l’honneur du 35èmé GRDI 
et de la future victoire. L’aspirant Cellier est nommé Sous-Lieutenant. 
 
08 Octobre 1939 :  

Mouvement du 35ème  GRDI. 
 L’EM, l’escadron de mitrailleuses et canons, et l’EHR font mouvement de Soultz à 
Kaysersberg. 
 L’escadron moto d’Hartmannwillers à Ammerschwihr. 
 L’escadron à cheval d’Hartmannswillers à Katzenthal. 
 
09, 10, 11, 12, et 13 Octobre 1939 :  

Même stationnement. 
Le 10, le Capitaine Kocllinger et le Sous-Lieutenant Barbe envoyés à Soultz 

pour obtenir le certificat de bien vivre, liquidant par une action militaire 
vigoureusement menée la réclamation injustifié d’un indigène. 

Le 13, l’Adjudant Marins chambard, mobilisé à Kaysersberg même, donne 
aux officiers du GR logés dans son auberge fameuse, une remarquable 
démonstration de son art, pour leu dernière soirée à Kaysersberg. 
 
14 Octobre 1939 :  

Mouvement du GR chargé de tenir les passages de l’Ill. 
PC du Lt-Colonel, peloton de commandement et EHR à Ribeauvillé. 
PC du 1er escadron à Sélestat, postes aux passages de l’Ill à 

Tathsamthausen et sortie Sud Est de Sélestat. 
PC du 3ème escadron à Guémar, postes à Herlingarten (et passage de l’ILL 

vers Ohnenheim) et à Illhaeussen. 
PC du 2ème escadron à Ostheim, postes sur l’Ill à Maison Rouge et Lodhoff. 

 
15, 16, 17, 18, 19 , 20 et 21 Octobre 1939 :  

Même stationnement. 
Le 21, le 71ème BCP devant être filmé dans les rues de Ribeauvillé, le 35ème 

GRDI lui prête ses meilleures chevaux et mobilisé pour l’accueillir de jeunes 
alsaciennes, les bras chargés de fleurs. Les officiers du GR sont à leur tour 
photographiés et filmés en cette charmante compagnie. 
 
22 Octobre 1939 : 

La fanfare du 71ème BCP vient jouer pour le 35ème GRDI sur la place du 
marché de Ribeauvillé. La municipalité offre un « Riesling »d’honneur aux officiers 
du GR et des chasseurs. Le Lt-Colonel commandant répond par quelques phrases 
sobres et vibrantes à l’allocution du maire. 

Un goûter dansant improvisé réunit les officiers et les jeunes alsaciennes à 
l’hôtel de ville de Nancy. 
 
23, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 30 Octobre et 01 Novembre 1939 :  

Même stationnement. 
 

 



02 Novembre 1939 : 
Première sortie de la fanfare du 35èmeGRDI, 12 trompettes et un tambour 

chef de fanfare : 
 

Brigadier Lehmann. 
 

03, 04, 05, 06, 07 et 08 Novembre 1939 :  
Même stationnement. 
Le 1er escadron établit un poste supplémentaire au pont sur l’Ill d’Ehnwihr 

(liaison à Bridenheim avec le 13èm GRCA du 17ème CA). 
 
09 et 10 Novembre 1939 : 

Alertes au départ en pleine nuit du 09 au 10 et du 10 au 11 (le GR part en 2 
heures 15 environ). 
 
11 Novembre 1939 : 

Malgré deux nuits d’alerte, et bien que la fin d’alerte n’ait atteint certains 
éléments, le 11, que vers onze heures, la double cérémonie de la remise du fanion 
aux détachements des 4 escadrons du GR et de l’hommage aux morts, a lieu 
comme il était prévu. 

Rassemblement à 14 heures 30, sur la place du Marché, du peloton de 
commandement à cheval, de la fanfare, avec ses flammes noires et jaunes et en 
gants blancs, des éléments à pied de l’EM, de l’EHR du 1er escadron et à titre 
d’invités, du 71èmé Régiment Régional et du 418èmé Pionniers, d’un peloton moto 
du 2ème escadron et d’un peloton de mitrailleuses du 3ème escadron. 

Le sous Préfet, la municipalité, les anciens combattants, une délégation de 
jeunes filles en costumes sont présents. 

Le Lt-Colonel commandant, après avoir passé en revue les troupes que lui 
présente le capitaine adjoint, leur présente en ces termes le fanion du GR, noir et 
jaune, brodé au numéro du GR sur une face, sur l’autre, aux armes du Lt-Colonel 
commandant et à sa devise « Fidélis et Audax ». 

La fanfare joue alors la marche du 35ème GRDI, spécialement composée par 
le chef de bataillon Mulotte, du 71ème RR, à l’honneur du Lt-Colonel de Woillemont. 

Les troupes se redent ensuite devant le monument aux morts, où a lieu la 
minute de silence traditionnelle, avec la sonnerie « aux morts ». 

Le Brigadier Tissier dépose la couronne offerte par les Officiers, Sous-
Officiers, Brigadiers et Cavaliers au 35ème GRDI, puis à la sortie du parc, avant leur 
locution, les troupes sont passées en revue par le Lt-Colonel . 
 
 12, 13, 14, 15, 16, 17, 18, 19, 20, 21, 22, 23, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 30, Novembre et 01, 
02 Décembre 1939 : 

Même stationnement. Organisation défensive des points d’appuie. 
Le 35ème GRDI reçoit, aux sons de sa fanfare, le Colonel de Bouglon, 

Commandant le 9ème GRCA et le Lt-Colonel Commandant la remonte de l’Armée. 
Les Sous-Lieutenants Guy et Manuel sont nommés Lieutenants 

 
03 Décembre 1939 : 

Matinée récréative, suivie de bal, organisé par le 35ème GRDI qui, outre sa 
fanfare, a organisé un orchestre, une chorale et une troupe de comédie. 

Le Lt-Colonel préside, entouré du maire et de la municipalité de Ribeauvillé. 
 
 04, 05, 06, 07, 08, 09, 10, 11, 12, 13, 14, 15, 16, 17, 18, 19, 20, 21, 22, 23, Décembre 
1939 : 



Même stationnement. 
Le médecin Sous-Lieutenant Négro est nommé Lieutenant. 

 
 
24 Décembre 1939 : 

Célébration de la fête de Noël à Sélestat (1er escadron), repas de Noël à 
l’Hôtel de ville, présidé par le Lt-Colonel, le Sous-préfet et le maire, et aussi d’une 
arbre de Noël et d’une matinée récréative. 
  

A Ribeauvillé (EM et EHR) au cercle catholique, représentation avec le 
concours des jeunes gens et jeunes filles des écoles, d’artistes du théâtre de 
Strasbourg et du 35ème GRDI et de la fanfare. Après la matinée, arbre de Noël. Le 
soir, dîner de Noël, à la salle des fêtes de l’Hôtel de ville de Nancy, réveillon pour les 
officiers. A Guémar, repas de noël, suivi d’une séance récréative et d’un arbre de 
noël organisé par le curé de Guémar (3ème escadron). 
 
25 Décembre 1939 : 

Noël au 2ème escadron. 
A Ostheim, repas de noël à l’hôtel du Lion Rouge, matinée récréative sous 

la présidence du Lt-Colonel avec le concours de l’orchestre d’accordéons des 
usines Renz. 

A Ribeauvillé, à 15 h 30, inauguration du foyer du soldat, par le Lt-Colonel. 
(organisatrice : Mlle Huydt Trimbach présidente de la croix rouge et les infirmières 
SBM) 
 
26, 27, 28, 29, 30 Décembre 1939 : 

Même stationnement. 
 
31 Décembre 1939 : 

Concert à la mairie et bal le soir, offert aux cavaliers du 35ème GRDI par les 
accordéonistes des usines Renz. 
 
01 Janvier 1940 : 

Visite de la préfète du Bas-Rhin et de Mme de Bergheim, qui distribuent aux 
cavaliers des chapes et des colis de nouvel an. 
 
02, 03, 04, 05, 06, 07, 08, 09, 10, 11, 12, 13, 14 Janvier 1940 : 

Même stationnement. 
 
15 Janvier 1940 : 

Exercice d’avant-postes et de progression au contact de l’ennemi. 
 
16 Janvier 1940 : 

Le Lt-Colonel de Woillemont, nommé au centre d’instruction de découverte, 
à Montléry, quitte le commandement du groupe. 

Il est remplacé par le Commandant de Clerville du 17ème GRCA. (11ème CA) 
Une soirée d’adieu est organisée à l’hôtel de la ville de Nancy. Tous les 

officiers y sont présent avec une délégation de chaque escadron, composée d’un 
Sous Officier, un Brigadier et un Cavalier portant le fanion de l’escadron. Une 
délégation de l’EM porte le fanion personnel du Lt-Colonel, qu’il avait remis au GR. 

La fanfare est présente et joue la marche du GR, définitivement baptisé « la 
Woillemont », des l’apparition du Colonel. 



Puis le plus ancien sous-officier, l’Adjudant-Chef Rorcy, lui remet un 
coucou offert à la suite d’une collecte faite parmi tous les officiers, sous-officiers, 
brigadiers et cavaliers du GR, un porte cigarettes en argent travaillé, à l’intérieur 
duquel les mots suivants ont été gravés : 
 
 
 

 
35ème G.R.D.I. 

Les Cavaliers de Woillemont 
A leur Colonel 

Fidelix et Audax 
 

 
Puis le cavalier Naulay, de l’EM, détache de la hampe le fanion du Colonel 

et le lui remet. 
Le Colonel est nommé citoyen d’honneur de Ribeauvillé, à l’unanimité du 

conseil municipal, que s’est réuni en séance extraordinaire à 17 heures, à cet effet. 
Le maire de Ribeauvillé et son premier adjoint, qui ont tenu à assister à 

cette cérémonie, lui annoncent la distinction que vient de lui décerner la ville, et 
qu’elle décerne pour la première fois. 

Le Colonel les remercie et remercie « son » 35ème. Il baise les fanions des 
escadrons, serre la main des Officiers, Sous-Officiers, Brigadiers et Cavaliers 
présents et réclame une dernière fois que la fanfare lui joue la marche du 35ème. 

Puis il préside le dîner auquel il a avisé tous les officiers du GR et le 
Commandant Mulotte du 71ème Régiment régional avec ses Officiers. La table et la 
salle ont été décorées avec un soin tous particulier, pour lui faire honneur, par M° et 
Mme Oberlin, propriétaire de l’Hôtel de la ville de Nancy. 

Au dessert, le Capitaine Adenot prend la parole, au nom de tous les 
officiers du GR pour exprimer leurs regrets émus au Colonel et souhaiter la 
bienvenu au Commandant de Clerville. 

Celui-ci prend la parole à son tour pour rendre hommage à son 
prédécesseurs et le Colonel répond. 

La soirée se prolonge fort tard. 
Avant de quitter le GR le Colonel a tenu à choisir son insigne, que sera une 

grande étoile d’or en relief, inscrite dans une zone dentée en argent et se détachant 
sur fond noir ; les deux chiffres 35, en or, de part et d’autre de la branche supérieure 
ainsi que la devise « Fidélix et Audax » ; en dessous les branches inférieures, en 
rouge, la cime de l’Hartmannswillerkopf, sommée d’une petite croix d’or, avec son 
ombre, en noir, sur la montagne, en souvenir des lieux, au souvenir émouvant, où le 
GR s’est rassemblé, dans la trace même des combattants de 1914 – 1918. Ordre est 
donné de commander l’insigne. Le Colonel lègue sa devise « Fidélis et Audax » au 
35ème qu’il a fondé. Le Commandant de Clerville l’accepte au nom du 35ème. Il prend 
les couleurs jaunes et noires que le Colonel avait données au GR ainsi que l’ancien 
fanion sur lequel il remplacera seulement les armes du Colonel par ses propres 
armes et ajoutera trois liserés verts, insigne du GR. 
 
17 Janvier 1940 : 

Prise de commandement du GR par le Commandant de Clerville, qui fait 
avec le Colonel la tournée des escadrons. 

Le soir, en souvenir du séjour à Kaysersberg, le Colonel dîne une dernière 
fois avec quelques officiers à l’hôtel Chambard. 
 



18 Janvier 1940 : 
La division amorce son mouvement de départ pour la région de la Sarre, en 

rassemblant ses éléments. 
Le GRDI fait étape dans les conditions suivantes : 

- E.M et E.H.R de Ribeauvillé à Kaysersberg. 
- 1er escadron de Sélestat à Kientzheim 
- 2ème escadron de Ostheim à Houssen 
- 3ème escadron de Guémar à Sigolsheim 

 
Une délégation d’officiers accompagne à la gare de Colmar le Colonel qui 

s’embarque à 19 heures (il commandera le 5ème Régiment d’A.M). 
 
19 Janvier 1940 : 

Deuxième étape du GRDI : 
- E.M et E.H.R de Kaysersberg à sainte Croix en Plaine. 
- 1er escadron de  Kientzheim à Oberhergheim. 
- 2ème escadron de Houssen à Saint Croix en Plaine. 
- 3ème escadron de Sigolsheim à Niederhergheim. 
 
20 Janvier 1940 : 

Les froids très rigoureux (-26°) ayant rendu les étapes de l’artillerie très 
difficiles, le mouvement de la division est provisoirement arrêté. 
 
21, 22, 23, 24, 25, 26, 27, 28, 29, 30, 31 Janvier et 01, 02, 03 Février 1940 : 

Même stationnement. 
La fanfare est présentée au Commandant de Clerville. 
Une manœuvre de nuit familiarise les cavaliers du GR avec la tactique des 

avants postes et des patrouilles. 
Echange de réceptions avec le 9ème GRCA (Colonel de Bouglon), dont le PC 

est à Sainte Croix en Plaine (Commandant de Lescure, à Munwiller). 
 
04 Février 1940 : 

La popote de l’E.M se transporte à l’Hôtel de la ville de Nancy, à 
Ribeauvillé, pour faire, sous la présidence du Commandant de Clerville, un dernier 
dîner dans le cadre où elle a fonctionné près de trois mois et pour remercier Me et 
Mme Oberlin. 
 
05 Février 1940 : 

Préparation de la reprise du mouvement du GR pour embarquer dans la 
région Dannemarie – Belfort. 
 
06 Février 1940 : 

Etape du 1er escadron et des éléments montés de l’E.M de Oberhergheim et 
saint Croix en Plaine à Bollwiller. 
 
07 Février 1940 : 

Etape des mêmes éléments de Bolwiller à Balschwiller.  
 
08 Février 1940 : 

Embarquement du GR. 
Le 1er escadron et les éléments montés de l’E.M font étape de Balschwiller 

à Dannemarie, pour se répartir entre deux trains : 
  Train 3 : embarquement 8 h 30 départ 14 h 00. 



  Train 4 : embarquement 13 h 30 départ 20 h 00. 
 

Les autres éléments du GR font étape de Saint Croix en Plaine et 
Niederhergheim à Belfort, pour se répartie entre deux autres trains : 
  Train 5 (E.H.R) : embarquement 16 h 30 départ 22 h 00. 
  Train 6 ( 2ème et 3ème escadron, fraction E.H.R et éléments motorisés du 1er 
escadron : 
  Embarquement 0 h 30 départ 8 h 45. 
 
 
09 Février 1940 : 

Débarquement. 
Le commandant du GRDI qui a fait étape par la route (coucher à Epinal) 

arrive à 8 h 30 à la régulatrice de Blainville où les lieux et les heures de 
débarquement lui sont données. 

Le train 3 arrive à Morhange à 1 h 30. 
«        «  4 arrive à Landroff à 9 h 30. 
«        «  5 arrive à Morhange à 14 h 00. 

       «        «  6 arrive à Morhange à 20 h 00. 
 

Tout le GR fait étape de Morhange et Landroff à Saint-Avold, où il relèvera 
le surlendemain le 75ème GRDI (Lt-Colonel d’Harcourt) de la 75ème DIC en couverture 
de la ligne d’arrêt de la Ligne Maginot.  

Les cantonnements ont été préparé par le 75ème GRDI. 
 
10 et 11 Février 1940 : 

Installation et préparation de la relève. (fanfare offerte au Lt-Colonel 
d’Harcourt et au Colonel Dards, commandant de la division d’infanterie et 
commandant le détachement de couverture). Visite du secteur. 
 
12 Février 1940 : 

Relève du 75ème GRDI par le 35ème GRDI. 
PC de l’E.M, E.H.R 1er et ½  3ème escadron en réserve de couverture à Saint-

Avold. (Derrière la ligne L1 de la couverture). 
Le 2ème escadron et 1 peloton mitrailleuses du 3ème escadron au camp de 

Téting, sur la ligne d’arrêt de la position fortifiée. 
Le détachement de couverture à son PC à Petit-Eberswiller (Colonel 

Darde) ; il comprend le 42ème BCP, 2 bataillon du 44ème RI (dont un en réserve de 
couverture à Saint-Avold) et un groupe du 8ème RAD (le 5ème Rad n’ayant pu faire 
mouvement). 

Le secteur s’étend de la Station Saint-Nicolas au bois de Ditchwiller (L1). 
 
13, 14, 15, 16, 17, 18,  19 Février 1940 : 

Organisation des cantonnements. 
Reconnaissance de la zone de repli éventuel et de la manœuvre 

correspondante. 
Le Commandant de Clerville, commandant d’Armes de Saint-Avold ( ?) 

établit une police de cantonnement et entreprend la remise en état de la ville qu’il a 
divisé en quartiers, chacun d’eux confié à une des unités qui y stationnent. 

Un service religieux est établi au GR. 
 
22 Février 1940 : 



Reconnaissance du quartier d’avant-poste qui doit être tenue le lendemain 
par un élément du GR constitué ainsi qu’il suit : 
- Capitaine Adenot et son peloton de commandement. 
- 2 peloton du 1er escadron (70 hommes). 
- 2 pelotons du 2ème escadron (40 hommes). 
- En outre un peloton du 3ème escadron doit aller tenir L1 avec 2 GM et passer aux 
ordres du Capitaine Armand du 42ème BCP. 
 

Reconnaissance effectué par le Commandant de Clerville et le Capitaine 
Adenot. 

 
 

23 Février 1940 : 
Relève d’une compagnie du 42ème BCP par le 4ème peloton, indiqué plus 

haut, commandé par le Lieutenant Guy, les Sous-Lieutenants Rouillon, Célier et 
Barbe ; et installation du peloton de mitrailleuses (Lieutenant Toussaint) sur L1. Nos 
éléments se trouvant dans le quartier Est, commandé par le Commandant Berger du 
42ème BCP, de la couverture G, aux ordres du Colonel Darde, commandant la 47ème 
DI. 

Notre sous quartier (Quartier Cuvelette) part de l’extrémité Est de la 
carrière Barrois, comprend les lisières Nord-Est de la cité Reumaux, et suit la 
frontière jusqu’à la côte 285. Le peloton Rouillon et Guy sont installés de jour 
comme de nuit dans les maisons ouvrières de la cité Reumaux. Le peloton Barbe se 
trouve la nuit à l’école de la dite cité, le peloton Célier, de nuit également, au café 
Bleu. De jour ces deux pelotons ont leurs installations sous bois, aux premiers 
couverts du Warndt, en territoire Allemand. 

Le Capitaine Adenot a son PC au carrefour, extrémité Sud-Ouest, de la cité 
Cuvelette. 
 
25 et 26 Février 1940 : 

Dans la nuit du 25 au 26 février, de 20 h 15 à 23 h 30, des éléments ennemis 
s’infiltrent sur la bordure Est de la carrière Barrois, le long du Hochwald, sont venus 
au contact du peloton Toussaint, installés le 23 sur L1. Il n’a pas été possible de 
déterminer exactement l’importance de l’élément allemand , mais il est établi qu’il 
comportait quatre armes automatiques. Cet élément a fait preuve d’une grande 
agressivité. Il a été repoussé par le tir de nos mitrailleuses et à coups de grenades. 
Un barrage d’artillerie a même été déclenché sur la carrière Barrois et, plus loin, aux 
lisières Sud de saint Nicolas. C’est le premier contact d’un élément du GR avec 
l’ennemi. Le 3ème peloton a reçu dans la nuit du 25 au 26 février 1940, le baptême du 
feu sans avoir éprouvé la moindre perte. La section du 43ème BCP appuyant à droite 
le peloton Toussaint a lui aussi pris part à l’engagement. 
 
27, 28, 29 Février 01 Mars 1940 : 

Les éléments aux avant-postes complètent leurs installations en 
aménageant des boyaux et des abris ou en améliorant ceux existants. La position 
centrale continue à nettoyer le cantonnement que le 35ème GRDI a trouvé dans un 
état indescriptible de saleté, et constitue un Groupe Franc au 1er escadron, 20 
hommes sous le commandement du Lieutenant Maury. Ce Groupe Franc s’entraîne 
chaque jour. 

 
 
 

 



02 Mars 1940 : 
Première sortie du Groupe franc du 35ème GRDI commandé par le lieutenant 

Maury, assisté du Sous-Lieutenant Validire. Le Lieutenant Soyez était sortie 
quelques jours avant avec le Groupe Franc de la 23ème Demi-Brigade. 
 
03 Mars 1940 : 

Bénédiction du fanion du 35ème GRDI mi-jaune mi-noir en diagonale, trois 
soutaches vertes sur la diagonale, bordure verte. Broderie argent sur le jaune, sur 
les deux faces les armes du chef de corps, sur le noir, sur une face « Fidélis et 
Audax », sur l’autre 35. Fanion bénit par l’aumônier divisionnaire. 
 
04 Mars 1940 : 

Seconde sortie du Groupe Franc (Lieutenant Maury), R.A.S. 
 
05 Mars 1940 : 

Départ du Capitaine des Vallières qui est affecté au 2ème groupe d’Armée en 
qualité d’officier de presse (2ème bureau). La veille, un dîner d’adieux à la popote de 
l’E.M avait réuni tous les officiers présent à Saint-Avold. Les cavaliers de l’E.M 
offrent un souvenir au Capitaine des Vallières. 

A l’occasion du départ du Capitaine des Vallières, les mutations suivantes 
sont prononcées : 
- Le Capitaine Duvernois prend le commandement de l’E.H.R. 
- Le Lieutenant Soyez passe adjoint. 
- Le Lieutenant Hesse passe officiers de renseignements. 

Nous rappelons que depuis le 17 le Lieutenant Soyez avait été détaché du 
1er escadron à l’E.M en qualité d’adjoint à l’officier de renseignements. 
 
09 Mars 1940 : 

Relève du peloton Toussaint par le peloton Dodivers. 
 
12 Mars 1940 : 

Relève du Capitaine Adenot par le Capitaine Roth et du Lieutenant Barbe, 
Célier, Guy et Rouillon par les Lieutenants Validire, Schlutz, et Manuel avec les 
pelotons correspondant à leurs escadrons.  
 
13 Mars 1940 : 

Dans la nuit du 13 au 14, les allemands s’infiltrent à travers la carrière 
Barrois, recommencent leurs manœuvre de la nuit du 25 au 26 février et viennent au 
contact du peloton Dodivers, lequel entre 21 heures et 5 heures du matin eut à subir 
trois attaques avec armes automatiques. Toutes les attaques furent repoussées 
sans pertes pour nous. Le Lieutenant Hesse se trouvait cette nuit là en tant 
qu’officier de renseignement aux côtés du Lieutenant Dodivers. 
 
Du 13 au 28 Mars 1940 : 

Le GR tient ses emplacements aux avant-postes et à Saint-Avold sans 
incidents notable. Le 21 remaniement de la ligne L1, le GR n’a plus que trois 
pelotons aux A.P, deux autres rejoignent Saint-Avold. Sorties régulières de nos 
éléments du Groupe Franc dans la Warndt. 
 
29 Mars 1940 : 

Sortie du Groupe Franc du quartier Est, appuyés de deux de nos pelotons 
commandés par le Lieutenant Schultz et le Sous-Lieutenant Célier. Départ 4 heures. 
Missions : reconnaître, sans y pénétrer, l’agglomération de grande Rosselle. 



Après une marche d’approche normale, le peloton Schultz reçoit la mission 
de s’installer en recueil sur le piton, les trois Groupes Francs de chasseurs étant 
installés en direction du Nord-Est vers Grande Rosselle. Le peloton Célier reçoit 
l’ordre de rejoindre la côte 275 pour couvrir la gauche du dispositif. A 7 H 50 le 
peloton Célier, se trouvant dans la tranchée 100 M Ouest du 275, voit arriver de la 
route de Grande Roselle une patrouille de 9 allemands qu’elle accroche par le feu de 
son FM, après l’avoir laissée s’engager à bonne distance. La patrouille ouvre le feu 
de son arme automatique et reçoit rapidement du renfort par le ravin venant du 
Nord, en compagnie duquel elle cherche à déborder par le Sud. Au même moment, 
le peloton Célier reçoit quelques coups de feu venant du bois direction Nord. Cette 
situation dura jusqu’à 9 heures environ. Pendant ce temps, le Lieutenant Schultz qui 
patrouillait en avant de sa position de recueil en compagnie des Maréchaux  des 
Logis Franconnet et Marchon et du cavalier Guyader, avait marcher au canon et 
avait ouvert le feu sur les éléments ennemis au Sud. Le Groupe Franc du 42ème BCP, 
Lieutenant Ladier, avait rejoint et déclenché lui aussi le feu de ses armes 
automatiques, pour permettre le décrochage du Lieutenant Schultz qui, au cours de 
cet engagement rapide et brutal, avait fait un prisonnier et culbuté les éléments 
ennemis qui cherchaient à déborder le peloton Célier. 
  

L’accrochage, au cours duquel fut tué sur son FM le chasseur Rousseau du 
42ème BCP, se prolongea quelques minutes, puis les renseignements cherchés 
ayant été obtenus, l’ordre de repli fut donné. Ce repli s’effectua sans incidents sous 
la protection du Lieutenant Célier, sans aucune perte pour les éléments engagé du 
GR. Une dizaine d’allemands restaient sur le terrain. 

A la suite de cette affaire, ont été décernés les citations suivantes :  
 
A l’ordre du Corps d’Armée  : Lieutenant Schultz 

        A l’ordre de la Division  : S/s Lieutenant Célier. 
      : Maréchal des Logis Fauconnet 
      : Maréchal des Logis Marchon 
      : Cavalier Guyader 
        A l’ordre du G.R   : Brigadier Chef Galloy 
      : Brigadier Chef Villars 
      : Cavalier Gippon 
      : Cavalier Lamour 
 
02 Avril 1940 : 

Relève des éléments en ligne par les éléments suivants : Peloton Rouillon, 
peloton Râcle, 1 GM du 1er peloton du 3éme Escadron sous les ordres du Lieutenant 
Koenig. 

Le Capitaine Denisane relève le Capitaine Roth. 
 
17 Avril 1940 : 

Sortie du Groupe Francs, quartier Ouest et Est, appuyés par les pelotons 
Schultz, Célier, Validire, Manuel et Maury sur Dorf in Warndt et la Tuilerie de 
Ludweiler ; les pelotons Schultz, Célier, Manuel accompagnent les Groupes Francs 
du quartier Est sous le commandement du Lieutenant Ladcer. Les pelotons Validire 
et Maury le quartier Ouest sous le commandement du Lieutenant Richard. Le 
Lieutenant Soyer fait la coordination entre les 2 groupements. La mission était de 
reconnaître les cités de Dorf in Warndt et de se rendre compte de l’éventuelle 
présence ennemie aux environs de la Tuilerie de Ludweiler. 



Départ à 0 h30, chacun des deux groupements devant effectuer leur 
marche d’approche séparément et prendre liaison au carrefour 290, au Sud de Dorf 
in Warndt à 6 h 30. 

Cette marche d’approche fut pour les deux groupements retardée par le 
signalement de patrouilles ennemies, qui se rendant compte de notre approche, 
cherchaient à suivre l’avance. 

Le peloton Maury en cherchant à entrer dans Dorf in Warndt fut reçu par 
des feux d’armes automatiques, ce qui déclencha une alerte générale ou tous les 
pelotons furent pris à partie par l’ennemi. Le résultat principal de cette action 
prouva la présence de postes allemands dans cette région. 

La mission terminée, les pelotons purent décrocher les uns après les 
autres, sans pertes. 

Un service de santé accompagnait les Groupes Franc, dirigé par le 
Lieutenant Gavaudan. 

A la suite de cette opération, les citations suivantes furent accordées : 
   
  A l’ordre de la Division  : Lieutenant Maury 
  A l’ordre du 35ème GRDI : Lieutenant Validire 
      : Lieutenant Manuel 
      : Lieutenant Soyer 
      : Lieutenant Gavaudan 
      : Maréchal des Logis Chef Mirguet 
      : Brigadier Chef Thiebaud 
      : Brigadier Chef Dupré 
      : Cavalier Protain 
 

 
18 Avril 1940 : 

Exercice d’alerte pour le GR qui prend à Saint-Avold ses positions d’arrière 
garde de la 47ème Division pendant quelques heures au cours de l’après-midi (ligne 
L2). 
 
21 Avril 1940 : 

Prise d’armes pour remise de décorations par le Général Laur et le Général 
Mendras concernant l’opération du 29 Mars. 
 
23 Avril 1940 : 

Relève aux avant-postes. 
 Peloton Racle par le peloton Maury. 
 Peloton Rouillon par le peloton Schultz. 
 Peloton Koenig par le peloton Toussaint. 
 Capitaine Denisane par le Capitaine Adenot. 
 
28 Avril 1940 : 

Nominations : 
  Au grade de Lieutenant :  Sous-Lieutenant Barbe. 
       Sous-Lieutenant Rouillon. 

Au grade de Sous-Lieutenant : Adjudant-Chef Ravey. 
 

03 Mai 1940 : 
Dîner d’adieux du Capitaine Adenot, nommé au commandement d’un 

groupe d’escadron au 5ème GRDI. Il est remplacé à la tête du 2ème escadron par le 
Lieutenant de Sèze venant du 28ème GRDI. 



 
04, 05, 06, 07, 08 Mai 1940 : 

Activité de nuit plus grande des allemands sur les avants postes français. 
Le peloton Maury participe au cours de la nuit du 7 mai à une embuscade aux 
lisières de la foret de la Warndt, tenue par des éléments du 44ème BCP, au cours de 
laquelle un tir nourri est échangé de part et d’autres de chacun des adversaires. 
 
10 Mai 1940 : 

Ordre d’alerte générale. 
A 05 heures du matin, apparition au dessus de Saint-Avold d’avions 

allemands qui lâchent sept bombes, heureusement sans faire de dégâts. 
 
11 Mai 1940 : 

Nomination : 
 Au grade de Capitaine : le Lieutenant de Sèze. 
 
12 Mai 1940 : 

A 3 h 55, déclenchement aux avant postes d’un très violent bombardement 
allemand qui dure toute la journée, suivi de plusieurs fortes vagues d’attaques qui 
sont repoussées. 

Occupation par le GR de la ligne L2. 
Le peloton Guy est envoyé en renfort au 44ème BCP à Merlebach. 

 
13 Mai 1940 : 

Le bombardement et l’attaque continuent de jour et de nuit. Notre ligne 
d’avant postes tient à Saint-Avold, renforcement de l’occupation de la ligne L2. 

Envoi des pelotons Célier et Manuel à la disposition du 44ème BCP, en vue 
d’une contre-attaque avec chars. 

Le peloton Guy est chargé d’aller protéger la relève des mines, mission qui 
ne put être terminée en raison de ce que l’ennemi occupait les premières maison de 
Nassweiler. 

La rencontre entre nos éléments et l’ennemi fut assez violente. Le 
décrochage put se faire sans pertes. 
 
14 Mai 1940 : 

Vers 3 heures du matin, le peloton Schultz est envoyé pour dégager A.P 18. 
Pris sous un feu convergeant d’armes automatiques, il doit se replier vers le bois 
Brosse. Le Lieutenant Schultz est blessé ; 1 mort et 2 blessés à son peloton. 
 
15 Mai 1940 : 

Les pelotons Manuel et Célier participent à une opération avec les chars. 
Mission : Précédés par les chars, nos pelotons devaient procéder au 

nettoyage de nids de mitrailleuses qui se trouvaient à environ 500 mètres Nord de 
A.P 17. 

Le débouché de l’attaque eut lieu à 4 heures du matin, malheureusement la 
compagnie de chars prit une direction trop à l’Est, protégeant ainsi insuffisamment 
nos pelotons. 

Plusieurs chars sautèrent sur des mines et nos pelotons violemment pris à 
parti par les mitrailleuses ennemies et un bombardement d’artillerie essuyèrent de 
sérieuses pertes au cors de leur manœuvre de repli 

1 Sous Officier tué – 11 blessés – 2 disparus. 
 
16 Mai 1940 : 



Le GR reçoit l’ordre d’aller relever le D.A.R.H (11ème DI) sur le secteur 
Rosbruck – Faréberswiller aux avant postes tenues par cette division. Dans la 
journée le 42ème BCP est désigné pour renforcer le GR, le Commandant Berger 
prenant le commandement de l’ensemble. 

Le GR fait mouvement, relevé à ses postes par le 11ème GRCA. Il doit tout 
d’abord effectuer le relève seul, le 42ème BCP faisant son mouvement à pied ne 
pourra arriver aux positions que dans la deuxième partie de la nuit. 

La 11ème DI ayant abandonné ses emplacements à 22 heures, alors que les 
premiers éléments du GR ne sont pas encore arrivés ; la relève se trouve d’autant 
plus délicate que nos pelotons avec seulement quelques hommes doivent occuper 
des A.P quittés une heure plus auparavant, dont ils ne connaissent pas les 
emplacement et où se trouvaient des effectifs beaucoup plus importants. Certaines 
positions sont même trouvées occupées par les allemands, au cours d’un 
engagement le Lieutenant Rouillon est blessé. 

Dans la deuxième partie de la nuit le 42ème BCP relève le GR qui passe en 
deuxième position sur la ligne Seingbouse – Théding – bois de Buchwald. 

Le Capitaine Denisane évacué, le Lieutenant Maury prend le 
commandement du 1er escadron. 
 
Du 17 au 21 Mai 1940 : 

Installés en deuxième ligne, rien de spécial à signaler, sinon 
bombardements ennemis intermittents au cours desquels nous avons quelques 
blessés. 
 
21 Mai 1940 : 

Le 1er escadron relève une section du 42ème BCP au Steinberg. Le peloton 
Racle occupe un poste de surveillance aux lisières Est du Hartenbusch avec un 
groupe de combat où il aura l’occasion d’apercevoir une patrouille allemande, qui 
malheureusement put s’enfuir avant qu’on ait pu lui faire des prisonniers. 
 
22, 23, 24 Mai 1940 : 

Rien à signaler. Bombardements intermittents au cours desquels le Sous-
Lieutenant Ravey est blessé. 
 
25 Mai 1940 : 

Au vue de la relève du 42ème BCP, le GR abandonne sa position et vient 
installer des bouchons à : 
 
 Seingbouse  1er escadron (Lt Maury) 
 Faréberswiller  Mixte 2ème /3ème escadron (Capitaine Roth) 
 Farschwiller  Mixte 2ème/3ème escadron (Capitaine de Séze) 
 

Au cours de l’après midi, on apprend que le 42ème BCP ne sera pas relevé, 
mais qu’il se repliera au cours de la nuit. Pour données l’impression à l’ennemi que 
les postes sont toujours tenus, quatre patrouilles du 1er escadron S/s Célier, 
Maréchal des logis Dechaux, Pepe, signe sont envoyés pour occuper les A.P 
d’infanterie. Parties à cheval en pleine nuit, dans un terrain inconnu, ces patrouilles 
éprouvent les plus grandes difficultés à atteindre leur but, elles le font néanmoins. 

A minuit le renseignement nous parvient de la Division que le 11° GRCA ne 
tient pas les A.P sur notre gauche, ordre est donc immédiatement donné aux 
patrouilles de se replier et de rejoindre l’escadron à cheval au bouchon de 
Seingbouse. 
 



26 Mai 1940 : 
  Le GR apprend qu’il sera relevé le soir à 22 heures par un escadron du 
11ème GRCA et qu’il doit se préparer à faire mouvement. 
 

Citations accordées pour la campagne de Lorraine du 12 au 26 Mai 
 
A l’ordre du Groupe de Reconnaissance : 
 
 Lieutenant Guy   Sous Lieutenant Célier 
 Lieutenant Hesse   Lieutenant Médecin Negro 
 Lieutenant Schultz 
 Maréchal des Logis Schentzel Maréchal des Logis François 
 Brigadier Chef Dupré   Brigadier Chef Javaux 
 Brigadier Grosdemonge  Brigadier Maire (Joseph) 
 Brigadier Euvrard   Brigadier Jean Pierre 
 Cavalier Voinchet   Cavalier Lamour 
 Cavalier Degand. 
 

------------------------------------------------- 
 
 Route suivie par les éléments motorisées  Route suivi par les éléments à 
cheval 
 
27 mai : Valerange    27 mai : Valerange, puis embarquement à 
28 mai : Cœur la grande                   Morghange. Route 
29 mai : Le Gauet la Forêt   28 mai : Débarquement à Cilly la Poterie, 
                                                                                  puis  route à cheval sur Coyolles. 
       29 mai : Coyolles 

 
30, 31 Mai 1940 : 

Cantonnement à Coyolles, à 5 kilomètres Sud Ouest de Villers-Cotterêts. 
 
1er Juin 1940 : 

Départ de l’escadron à cheval pour Bus la Mésière où il arrivera le 2 juin au 
petit jour. 

 
02 Juin 1940 : 

Départ des autres éléments du GR pour Bru la Mésière, arrivée le 2 juin au 
petit jour. 
 Peloton Dodivers envoyé en DCA au Château de Tilloloy. 
 Escadron à cheval envoyé à Tilloloy pour la défense rapprochée du QG de la DI. 

Toute la journée, grande activité de l’aviation ennemie quieffectue de 
nombreux bombardements en piqué des villages environnants. 
 
03 Juin 1940 : 

Mêmes dispositions du GR. Pas d’événements particuliers à signaler. 
 
04 Juin 1940 : 

Envoi du peloton Manuel et du peloton du Maréchal des Logis Bouvard 
pour interdire l’atterrissage d’appareils ennemis sur l’aérodrome de Méharicour. 

L’escadron à cheval quitte Tilloloy pour rejoindre le GR à Bus. 
 
05 juin 1940 : 



Départ du GR pour Becquigny. 
 
Organisation sur la rivière l’Arvre de 2 P.A : 

1) P.A Becquigny   Capitaine de Sèze 
2) P.A Davenescourt  Capitaine Roth. 
 

Escadron à cheval de réserve à Becquigny avec le PC du GR. 
Les éléments du GR fournissent un gros travail d’organisation défensive, 
barricades, emplacements d’armes automatiques etc … L’aviation allemande 
continue à se monter très active ; des combats aériens, au cours desquels notre 
aviation très inférieur en nombre subit des pertes. Les pelotons Toussaint et 
Dodivers travaillent beaucoup en DCA toute la journée. Des avions allemands 
tombent aussi en flammes dans les environs. 
 

Ce même jour à 3 h 30 du matin,  bombardement très violent de Rosière en 
Sauterre où se trouve le peloton Manuel. En même temps le peloton du Maréchal 
des Logis Bouvard installé à l’aérodrome de Méharicour, voit surgir des auto 
mitrailleuses allemandes qui pénètrent sur le terrain, le traversant de tous côtés, 
aperçoivent les éléments du peloton et les prennent aussitôt violemment à parti. 
Quelques hommes réussissent à rejoindre le peloton Manuel, d’autres le GR à 
Becquigny ; les pertes sont 1 tué, 2 blessés, 4 disparus dont le Maréchal des Logis 
Bouvard. 
 

L’ennemi continue à avancer dans la région de Roye et la liaison devient 
difficile entre le peloton Manuel et le PC du GR ; l’agent de liaison Grandgirard 
parvient tout de même à Becquigny le 5 au soir. 
 
06 Juin 1940 : 

A 22 h 15 ordre de relever le peloton Manuel et le reste du peloton Bouvard 
parvient au PC. 

 
07 Juin 1940 : 

Dans la matinée, le GR est relevé par la 7ème Division Nord-Africaine. Il fait 
mouvement vers Boulogne la Grasse où il doit se tenir en réserve jusqu’à nouveaux 
ordres. 
 
08 Juin 1940 : 

A 1 heure du matin, des éléments motorisés ennemis étaient signalés 
comme avançant de Roye sur la route de Lassigny, ordre est donné au GR de 
s’établir en surveillance face à l’Est. 

 
 Deux points d’appui sont aussitôt installé : 

 1) Point d’appui Nord Est à la Poste (Lieutenant Maury). 
 2) Point d’appui Sud Est à Couchy les Pots (Capitaine de Sèze). 

 
Au cours de la journée le PC du GR fut bombardé par l’artillerie, faisant un 

blessé. 
Départ le soir pour le bois des Trois Etats. 
 
 
09 Juin 1940 : 

Arrivée au lever du jour au bois des Trois Etats, situé au Nord de Cernoy. 



Les routes sont très encombrées par les colonnes de réfugiés, gênant ainsi 
considérablement la marche de nos éléments. 

A 6 heures du matin, l’ennemi continuant à avancer avec des éléments 
blindés et motorisés sur les accès routiers, le GR reçoit d’urgence la mission de 
protéger le repli de la 47ème DI : 
 
1) L’escadron à cheval se porte le plus en avant à travers champs et forme trois 
bouchons sur la rivière « l’Aronde » : 

a) Montiers. 
b) Wacquemoulin. 
c) Gournay sur Aronde. 

2) Escadron Roth s’installe en arrière des éléments hippo à Beaupuits. 
3) Escadron de Sèze, peloton Guy à Hémévillers.  

       le reste de l ‘escadron à Cernoy. 
4) PC du GR à Eraine. 
 

A 14 heures, après le passage des derniers éléments de la DI, l’escadron à 
cheval reçoit l’ordre de se replier derrière l’Oise par le pont Saint-Maxence ; au 
cours du décrochage les pelotons Célier et Barbe sont accrochés par des autos 
mitrailleuses allemandes. 

L’escadron Roth décroche après les éléments hyppo afin d’assurer sa 
protection, et se replie sur les même itinéraire.  

Attaque de chars allemands sur Eraine en venant de Baillonne le Soc. 
En même temps le peloton Guy est accroché vers la sucrerie au Sud de 

Hemervillers, en couvrant le repli des éléments à cheval du GR ainsi que ceux du 
77ème GRDI. 

Le commandant du GR, son état major, le Capitaine de Sèze, le peloton 
Manuel, le peloton Validire et quelques hommes du peloton Célier passent par le 
pont de Verberie. Le peloton de canons de 25 a suivi, mais comme il avait été 
accroché par des A.M allemandes, il a du passer au dernier moment sous le feu 
ennemi. 
Le Capitaine Duvernois avec le T.C de l’EHR passe l’Oise au pont de St Leu. 

Le reste du GR qui n’a pu être touché par l’ordre de modification 
d’itinéraire continue son chemin sur pont St Maxence. 

Huit divisions doivent passer le pont, l’embouteillage est complet ; les 
allemands par leur aviation mitraillent les colonnes, bombardent le pont de St 
Maxence et à 15 h 30 réussissent à le faire sauter, causant au TR de l’escadron à 
Cheval des pertes en hommes et en matériel.    Nos infirmiers se 
dévouent inlassablement pour sauver les blessés et leur faire passer l’Oise. 

L’escadron à cheval, moins les pelotons passés par Verberie arrive à pont 
Saint-Maxence à 18 h 45 sans avoir connu auparavant le renseignement que le pont 
avait sauté. 

Le passage étant le seul restant, les chevaux sont abandonnés, les 
hommes passent l’Oise avec d’autres éléments de l’escadron Roth sur une petite 
passerelle. Les officiers demeurent sur la rive Nord de l’Oise jusqu’à la nuit pour 
ramener tous les isolés du GR.      Regroupement à la 
nuit de tous les éléments restant du GR dans la forêt d’Halatte. 

Au cours de la journée le GR a eut à déplorer plusieurs tués, blessés et 
disparus et d’importantes pertes en matériel. 

 
 
10 Juin 1940 : 



Vers 15 heures le Capitaine de Sèze avec le Lieutenant Manuel et Validire 
sont envoyés vers Villeneuve sur Verberie pour s’opposer à des infiltrations 
allemandes au Sud de l’Oise en direction de Roberval. Le peloton Validire est très 
sérieusement accroché par des éléments en place, le Lieutenant Validire lui-même 
sérieusement commotionné par l’éclatement d’un obus. Le peloton Manuel voit 
arriver devant lui des cavaliers allemands. Nos deux pelotons sont dégagés par 
l’arrivés de chars français. 

Plusieurs tués et blessés au cours de la journée. 
  A 21 heures départ de la forêt d’Halatte pour Pontarmé où le GR arrive dans 
la nuit du 10 au 11 juin. 
 
11 Juin 1940 : 

A 10 heures le GR est chargé de la défense rapprochée du Q.G de 
Pontarmé. Il reçoit le renfort d’un escadron de 3 pelotons du 2ème Dépôt de Cavalerie 
de Senlis. 
   

Commandant de Longvillers, Capitaine Brégy 
  Lieutenant de la Moriyerie 
  Lieutenant Bar 
  Lieutenant Menyesson 
 

Dans la matinée devant les pertes de la veille, le chef d’escadron 
commandant le 35ème GRDI décide de réorganiser le GR de la façon suivante. 
 
1) Un escadron à cheval : Capitaine Brégy. 
2) Un escadron léger (chevaux restant + motos) : Capitaine de Sèze. 
3) Un escadron à pied : Lieutenant Toussaint. 
4) Un escadron de mitrailleuses et d’engins : Capitaine Roth. 
 

Le Lieutenant Maury devient officier de renseignements en remplacement 
du Lieutenant Hesse évacué. 

Les Lieutenants Coutan et barbe sont évacués. 
 

Dans l’après-midi l’escadron à cheval, les pelotons Manuel et Schentzel 
sont envoyés en renfort avec le 10ème RI devant Senlis. 

Le chef d’escadron, commandant le 35ème GRDI y transporte son PC, à la 
disposition du Colonel Marchand, commandant le 109ème RI. 

Devant l’âpreté des combats qui s’y déroulent et les pertes qui s’ensuivent, 
le peloton Dodivers avec le Capitaine Roth sont également envoyés en renfort. 

 
 Au cours de la nuit, le peloton Célier est envoyé pour boucher un trou 

derrière deux A.P, bombardé violemment il restera au petit jour ayant eu plusieurs 
blessés. 

 Toute la nuit la partie de forêt où se trouve nos éléments est bombardée 
par l’artillerie allemande. 

 
12 Juin 1940 : 

Au petit jour, une compagnie de chars est envoyée, prête à protéger toute 
attaque pour dégager nos A .P. 
 

Dans l’après-midi, obsèques très émouvantes du Maréchal des Logis 
Dupré, tué devant Senlis. 
 



Au soir, relève difficile des pelotons motocyclistes – Nouvelles pertes. 
Départ pour Claye-Souilly, passage de l’Ourcq. 

 
13 Juin 1940 : 

Installation au petit jour du GR au passage de l’Ourcq à Claye-Souilly. Rien 
de spécial à signaler. 

Au soir le GR est chargé de faire bouchon pour protéger le repli des 
éléments d’infanterie de la DI, à hauteur de Claye-Souilly, puis sur l’axe Nillevaudé, 
Le Pin, Chelle. 

Le repli est très tardif, par suite du retard du 71ème BCP. 
 L’ennemi avance sur nos flancs et sa marche est signalée par les fusées qu’ils 
envoient par intermittence. 

Le pont de Chelle est passé au dernier moment possible, les éléments du 
34ème GRDI en position et le peloton Célier essuient le tir des armes allemandes. 

Au cours de la nuit, le GR a eu beaucoup de pertes dues à l’épuisement des 
hommes. 
 
14 Juin 1940 : 

Arrivée au cantonnement à Lésigny. 
Dans l’après-midi, départ de Lésigny, arrivée au château de Champcueil 

 
15 Juin 1940 : 

Départ de Champcueil. Arrivée à Férolles par le pont de Jargeau sur la 
Loire au petit jour du 16 juin. 

Les routes sont absolument encombrées par le convois militaires auxquels 
viennent se rajouter les nombreux réfugiés. 

Les avions allemands bombardent et mitraillent les colonnes. 
 
16 Juin 1940 : 

Cantonnement à Férolles. L’aviation ennemie est très active sur la rive Sud 
de la Loire. 
 
17 Juin 1940 : 

Le GR est envoyé faire bouchon à hauteur du Château de Bruel, face à 
l’Ouest, en direction de Saint Cyr-en-Val pour s’opposer à des infiltrations de chars 
allemands signalés dans cette région. 

Dispositif pris en arrière d’un bataillon du 265ème RI chargé de la même 
mission pour le compte de la 29ème DI. 
 
18 Juin 1940 :  

Vers 18 heures, le GR reçoit la mission de se porter en flanc garde de la 
Division, face à Marcilly en Val, au carrefour du gué de la Thas. 

Le mouvement est amorcé lorsque le GR reçoit l’ordre d’abandonner sa 
première mission et de se porter le plus rapidement possible à Lamotte-Beuvron et 
de faire un bouchon anti-chars, face à la Ferté Saint Aubin sur la route Lamotte-
Beuvron – Orléans. 

Le commandement de ce bouchon est donné au Capitaine Roth. Des 
automitrailleuses ennemies sont signalées par des civils et des militaires. 
 
a) à la sortie Sud de la Ferté, direction Lamotte-Beuvron. 
b) une colonne importante en marche sur la Ferté-Beauharnais. 
 
19 Juin 1940 : 



A 1 h 30, la demi-Brigade des Chasseurs des Alpes de la 29ème DI, relève le 
GR, qui se porte sur Saint Viâtre et le Château de Frogères pour y assurer la 
défense rapprochée du Q.G du général. 
 
1) Capitaine Roth, face à Saint Viâtre. 
2) Capitaine de Sèze, face à l’Ouest et au Nord-Ouest. 
3) Capitaine Brogi, faisant des patrouilles en direction de la Ferté-Beauharnais où 
on signale qu’une    colonne allemande importante est en marche sur Roromantin. 
 

A 9 heures, on voit apparaître subitement, précédés par le Colonel Doublet 
de la 23ème Demi-Brigade (lequel avait été arrêté par les allemands au cours d’un 
déplacement), deux voitures allemandes de liaison et trois motocyclistes. Un 
colonel et deux officiers se rendent au PC du Général  Gérandices de la 29ème DI et 
du Général Mendras, réunis ce jour et invoquant la signature récente de l’armistice, 
demandent à la 29ème DI et à la 47ème DI de mettre bas les armes. 

Cet armistice étant absolument ignoré, les deux généraux refusent ; ils 
envoient toutefois un officier, le Capitaine Perralta de la 29ème DI, auprès du Général 
allemand. Cet officier est promené pendant plus de deux heures par allemands, qui 
prétextant ne pas trouver leur Q.G, déclarent subitement qu’ils sont obligés de 
continuer leur mission et que dans ½ heures ils reprendront le combat si les 
divisions ne se sont pas rendues. 

Quand il arrive au PC, il ne reste que cinq minutes, les généraux décident 
de reporter le PC à 800 mètre en arrière, et le départ se fait dans une agitation totale, 
tandis que les éléments du GR restent en place pour leur mission. 

  
Un violent bombardement commence aussitôt faisant plusieurs tués et 

blessés au GR. 
Ordre avait été donné au GR de ne se replier que derrière la Demi-Brigade 

de Chasseurs ; un motocycliste envoyé en liaison avec elle, rencontre des 
automitrailleuses ennemies au Sud de Lamotte-Beuvron, concluant ainsi sa prise 
par l’ennemi des éléments de la 23ème Demi-Brigade qui étaient à Lamotte-Beuvron. 

Le GR se replie alors derrière le Cher, par le pont de Mennetou à 17 h 45 et 
est dirigé sur le château de Saint Christophe. 

Malheureusement, les T.C, partis avant, en direction de Marcilly, ont 
constitué sur une mauvaise direction vers Romorantin et ont été en grande partie, 
faits prisonniers. 

Les pelotons Dodivers et Validire se sont repliés sur ordre à 15 h 30, ont 
passé le Cher, mais ont été ensuite aiguillés à tort sur Châteauroux ; ils ne pourront 
ainsi rejoindre le gros que quelques jours plus tard. 

Un élément d’une quarantaine d’hommes qui, au château de Frogères, sous 
le commandement du Capitaine de Sèze, exerçait la surveillance Ouest et Nord-
Ouest, se replient dans la nuit à pied (plus de 40 km) vers le Cher, ne peuvent 
rejoindre le GR par manque d’essence, seront récupérés par la 11ème DI et la 
suivront pendant quelques jours avant de se joindre à nouveau au GR. 

 
Au cours de cette dure journée, nous eûmes à déplorer en dehors des tués 

et blessés un grand nombre de disparus, probablement prisonniers. 
 
20 Juin 1940 : 

A 8 heures, départ de Saint Christophe pour Lingé. 
 
 
21 Juin 1940 : 



A 5 h 30, départ pour Plaisance, ferme de la Barde. 
 
22 Juin 1940 : 

A 10 h 30, départ pour le Breuil, près de Chasseneuil. 
 
23 Juin 1940 : 

A 7 h 30, départ pour Puyrenier, près de Mareuil. 
 
24 Juin 1940 : 

A 17 heures, le GR reçoit l’ordre de se rendre de suite à Bergerac, pour 
constituer avec les éléments restant de la 47ème DI, un bouchon anti-char sous le 
commandement du Lt-Colonel Marchand. 

Arrivés dans la nuit, les emplacements devait être pris au petit jour. 
 
 

A 1 h 30, communication officielle de l’Armistice, signé entre les Français, les 
Allemands et les Italiens. 

 
 
  
                                                                                      
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                  
 


